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Pour établir une

entente enire ces

deux commissions

L'HOPITAL MUNICIPAL VEUT
SE FAIRE PAYER POUR LES
TRAVAILLANTS DE QUEBEC
SOIGNES ICI.

On a décidé, hier soir, à Une as-
semblée des directeurs de l'hôpital
municipal de déléguer le Docteur D.
M. Robertson et W. L. Best, auprès
de la Commission de Compensation
aux travailleurs des provinces d’On-
tario et de Québec, pour que celles-
ci s'entendent pour payer les soins
donnés aux patients venant d’une
autre province. En ce moment Qué-
bec refuse de payer pour ses
citoyens soignés dans des hôpitaux
de l'Ontario, et vice versa.
La situation est sérieuse, surtout

pour l'hôpital municipal d'Ottawa
qui à cause de son voisinage avec
les grandes industries et les camps
forestiers de la province de Québec
se voient inondé par des patients
qui tentent de tromper en donnant
des adresses locales.

“ COMITE NOMME
Sur la suggestion du commissaire

York, un comité composé de John
Bain, Hugh Carson et E. Norman
Smith a été nommé pour faire une
enquête sur les taux. surtout pour
les chambres privées et semi-
privées.
Les directeurs ont autorisé Mlle

Gertrude Bennett, surintendante
des infirmières, à recevoir à un thé
les 400 déléguées de l’Associlation
des infirmières graduées d'Ontario,

“qui se réuniront en convention, à
“Ottawa, au printemps.

Le Dr Robertson montre daïs son
octobre de

cette année il v avait un patient de
moins qu'a bareille date l’an der-
nier, soit 407 pour cette année et
408 pour 1930. Pendant le mois il y
eut une augmentation de 37 sur le
nombre de patients admis, soit 840
cette année et 803 en 1930. T1 y eut
aussi une augmentation dans le
nombre de patients renvoyés, soit
820 en 1921 et 799 ‘en 1930. A date
du premier novembre. il y avait 428
patients à l'hôpital, comparés aux
413. à pareille date l’an dernier.
“ Il y eut une diminution de 223

“jours, dans le nombre de jours des
patients privés, pendant le mois. En
même temps le nombre de patients
semi-privés, a augmenté de 4'!, mais
il y a une diminution de 483 jours.
Le même nombre que l'an dernier.
“soit 66 patients, payant leurs frais,
‘fut admis à la salle publique.

Le nombre des vatients aux frais
de la ville a augments de 45, à 2770.
"Le nombre de, jours a aussi aug-
menté de 4,209 4 6.214. Les admis-
sions gratis furent de 2 comparées
à zéro l'an dernier. et le nombre
d'employés soignés a augmenté de
12 à 22. Les admissions totales de
1931 furent de 840. comparées à 803
en 1930. L'augmentation en ours
fut de 347. soit 12.715 en 1931 et
12.368 en 1930.
Etaient présents: le maire J. J.

Allen. nrésident, le commissaire J.
WW, York. I'échevin A. Bélanger. W.
J. Best, John Blain. O. J. Major et
F. Norman Smith. le Dr A. 8. Mc-
Elrov. renrésentant le Comité con-
sultatif: N. H. H. Lett, secrétaire et
le Dr D. M. Robertson, surintendant
de l’hôpital.

La Cité interjette

appel du jugement

de Ray. Lebrun

JUGE
AVAIT ACCORDE UN JUGE-
MENT DE $375 AU DEMAN-
DEUR.

La cour de cassation devra se
prononcer dans l'appel de la Cité

dudu jugement rendu en cour
jugecomté de Carleton par l’hon.

Albert Constantineau dans la cause
Raymond Lebrun contre la corpo-
ration de la Cité d’Ottawa. La ville
avait été trouvée responsable des
dommages, au montant de $375 avec
frais et dépens, causés par une col-
lision, rue Nicolas et avenue Lau-
rier-Est, en février, entre l'auto
dont se servait la police et un auto
conduit par Raymond Iebrun.
M. Lebrun avait pourstivi, sou-

tenant que le policier au volant au-
rait dû arrêter son auto rue Nico-
las. Un occupant de l’auto de Le-
brun fut blessé. La Cité craiut oue
cette vietime n’intente à son
une action en dommages-intérêts.
La Cité veut déerminer si un

auto abandonné trouvé par la police
et employé par celle-ci pour
travail devient propriété municipa-
le et rend la corporation responsa-
ble des dommages en sas d’accident.
Après avoir trouvé l'auto, la police
fit des recherches pour son propri-
éinire. Elle retraca un homme à
Windsor. Ont. mais celui-ci en ré-
pudia la propriété, L'auto fut en-
suite mis au service actif de la po-

, lice. Comme la commission de po-
“ lice ne peut être poursuivie, l’ac-
tion a été intentée contre la Cité.
Me F.-B. Proctor, ©. R. procureur
de Ja Cité, a inscrit l’appel.
mr 

Treize à l'amende
Le magistrat‘ Boucher, siégeant

hier en cour de police du comté, a
condamné treize viclateurs des ré-
glements de la circulation à diverses
amendes variant de $2 à $15 en plus
des frais de 1& cour.
 

 

|Numéros
Gagnants

Du Concours du
Pain aux Tomates

33 89
121 133
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_ 11 nous fait plaisir d'apprendre
l'arrivée parmi nous du Dr. Gérald
Brisson. Natif d’Ottawa, il fit ses
études préliminaires à l'école Bré-
beuf et secondaire au collège St-
Alexandre d'Ironsides où il obtint
son Baccalauréat és Arts avec gran-
de distinction. Après avoir reçu
son doctorat en médecine de I'Uni-
versité de Montréal en 1925, il fit
son internat à l'hôpital Général
d'Ottawa.
Plus tard, 11 suivit des cours de

perfectionnement au New York Post
Graduate Hospital, au Graduate
School de l’Université de Pennsyl-
vania, et à la Clinique Maye. Avant
de s’établir à Ottawa. il pratiqua à
Timmins, à Chandler, Qué., où pen-
dant deux ans il fut chargé du ser-
vice de chirurgie de l'Hôpital] de la
Providence, et finalement à Détroit.
Nous avons la ferme conviction

que le Docteur Brisson continuera
à exercer sa profession avec succès
et qu’il apportera dans l'accomplisse-
ment de ses devoirs le même esprit
de zêle, de charité, et de dévouement.

LA POLITIQUE
DE CE JOURNAL
COMMUNISTE

La politique du ‘’Vapaus”
est expliqué au procès

des communistes.

L’INTERNATIONALE
TORONTO, 10, (P.C.)—La politi-

que de ‘“Vapaus”, journal finlandais
imprimé à Sudbury, Ontario, a été
expliquée à une assemblée conjointe
des membres du parti communiste
du Canada, des membres de l'orga-
nisation finlandaise et des membres
du personnel de rédaction du jour-
nal, a avoué ici aujourd’hui Amos-
T. Hill dans un interrogatoire con-
tradictoire. Hill et huit autres su-
bissent leur procès à Toronto. La
puiitique du journal, d’après une
décision prise dans une résolution
adoptée à une assemblée, devait
être basée sur les principes posés
par l’intermaticnale communiste et
l'exécutif spécial du parti canadien.
Il fut question de changements dans
le personnel, et le “camarade Vaa-
ra” fut nommé rédacteur. Vaara
fut plus tard condamné à ia pri-
son pour avoir parlé avec mépris
du roi.
Un autre prisonnier, Buck, a été

rappelé ce matin pour rendre un
témoignage de quelques minutes.
rm

 

M. Dunbar répond

à ces critiques

Les commissaires G.-H. Dunbar,
G.-M. Geldert et S. Lewis, et M.
G.-H. Wilson, commissaire des éco-
les Publiques, ont adressé la parole
hier soir à la réunion mensuelle de
l'Association Municipale Elmdale.
Certains membres ont critiqué la
façon avec laquelle les travaillants
à l'emploi de la ville sont traités.
Le commissaire Dunbar expliqua
qu’il était à peu près impossible de
donner ‘du travail à tous les tra-
vaillants en même temps sur les
travaux spéciaux de la ville, Les
autorités des travaux publics font
tout en leur possible dans les cir-
constances.
Le commissaire Lewis dit que les

hommes qui ont eu charge de l’em-
ploi des chômeurs sur les travaux
de la ville méritent des félicitations
pour leur travail efficace. Le com-
missaire Geldert parla sur le même
sujet, et il dit que les hommes à
l'emploi de la ville sont bien traités.
Plusieurs membres ont désap-

prouvé le système d’inspection mé-
dicale dans les écoles publiques de
la ville.

 

 

Trio Hilger à la

Légation de France

Les trois soeurs Hilger, qui fu-
rent tant applaudies au couvent
d'Aylmer, vendredi dernier, ont été
reçues à la Légation de France di-
manche =après-midi. Madame
Charles-Arsène Henry, excellente
pianiste a exécuté avec les soeurs
Hilger des pièces de Beethoven, de
Chausson, de Fauré, etc. etc.
La réception tout intime et d’au-

tant plus charmante s’est terminée
par un voeu exprimée par Mme
Henry, que ces brillantes artistes
reviennent parmi nous, afin qu’elles
soient entendues du public outaou-
ais.

 

—_—

ILS SONT RAPPELES

HARBIN, Mandchourie, (P.A) .J
—Les autorités japonaises locales

les femmes et à tous Jes enfants
japonais de Manchuli et de Hailar
de se rendre à Harbin pour plus de
sûreté, vu —l’animosité chinoise
croissante.

a
Vêtements pour
tonte la Famille
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|Faits=

Ottawa

100 dollars d’amende.
Pour infraction du règlement d'en-

registrement dans un hôtel local,
Alexander Radcliffe, du chemin de
Montréal. a été condamné en cour
de police ce matin à 100 dollars

 

| d'amende avec dépens ou ui mois
de prison.

. +

3 mois de prison.
Alexandre Fréchette, 107 rue Cla-

rence, qui s’est avoué coupable en
cour de police d’avoir reçu ou gardé
en sa possession des articles ap-
partenant au Château Laurier, a été
condamné en cour de police ce ma-
tin à une période de trois mois de
prison.

e ° »

Stationnement illégal.
Pour stationnement illégal de leur

automobile, William M, Stewart, et
George A. Welch, 164 rue Waverley,
ont été condamnés en cour de police
ce matin à une amende de 3 dollars:
avec dépens.

Lumières insuffisantes.
Pour n’avoir pas porté toutes les

lumières requises sur leurs automo-
biles, Donat Lafond, 513 rue St-Pa-
trice: Louis Gauvreau, 292 avenue
Daly, Martin S. Daly, 46 rue Wur-
temburg, et Horace Cloutier, 229 rue
St-Patrice, ont dû payer chacun une
amende de 3 dollarsavec dépens.

Pour voies de fait.
Pour voies de fait sur la personne

de Germain Quirouette, 2004 rue
Clarence, Liaz Trudel, 285 rue Mur-
ray. a dû payer en cour de police
ce matin une amende de trois dol-
lars avec dépens.

. * +

Intersection d'arrêt. i
James Gillespie, de Westboro, a du

payer une amende de trois dollars
avec dépens en cour de police ce
matin pour avoir négligé d'immo-
biliser son automobile à une inter-
section d'arrêt de, la ville.

Tuyaux surchauffés
Des tuyaux de fournaise surchauf-

fés ont mis le feu hier soir dans la
cave de M. R. McArthur, 15 avenue
Arlington. Les pompiers maitrisé-
rent les flammes en quelques ins-
tants. Les dommages causés sont

d’environ 25 dollars.
* “ *

Trouvés par là police.
Les cing jeunes gens d'Ottawa

qui étaient disparus de la, demeure

de leurs parents depuis hier, ont

été localisés à Montréal, grâce aux

efforts de la police d'Ottawa. iis

seront ramenés à Ottawa ce soir.

Les parents des jeunes gens ont ap-

pris qu’ils se rendaient à Halifax

pour s'engager à bord d’un bateau.
erates

On demande

partage égal
du patronage
 

A une réunion de l’Association

conservatrice de l'est d'Ottawa, on

a décidé de demander au comité

central, que le patronage soit divi-

sé également entre les citoyens de

la basse-ville et ceux de la haute-

ville. .

On prétend ainsi pouvoir reme-

dier à la situation ridicule qui

existe actuellement, et qui fait que

les libéraux ont reçu plus de pro-

tection de l'Association que les

membres de l'Association eux-me-

mes.
Une lettre de Frank Lafortune,

a été lue à l'assemblée. .

M. Lafortune remercie l’associa-

tion pour sa coopération et pour

l'aide qu'elle lui a apportée pour sa

nomination comme inspecteur de la

route trans-Canada. M. Lafortune

fait aussi savoir à l'association qu’il

a choisi M. E. J. Labelle, prési-

dent de l'association comme son

représentant à Ottawa, pendant

son absence, pour prendre charge

du patronage.
Dans son discours M. Labelle

s'est plaint que lorsqu’on pouvait
disposer de 10 positions, 7 étaient

données à «des citoyens de la

haute ville “Nous demandons la

moitié du patronage”, dit M. La-
belle, “Ce n’est pas une faveur que

nous .demandons, c’est un droit
que nous exigeons”. .

L. Wright, membre de l'Associa-

tion, s’est plaint qu’un jour il at-
tendit deux heures pour voir F. H.
Plant. Pendant ce temps un libéral

entra et sortit quelques instants

après avec une lettre avec laquelle
il obtint de l'emploi, à des tra-
vaux de construction sur le canal.
Des photographies du premier

ministre, de l’hon. Arthur Sauvé,
et de l'hon. Alfred Duranleau

étaient accrochées au mur, hier
soir. Une photographie du premier

ministre George H, Henry, a été re-
çue dernièrement et sera. ajoutée à
la collection des chefs conserva-

teurs, que possède l'association.
Un souper aux fêves, aura lieu

mardi prochain. Le souper est gra-
tis, étant dû à la générosité de W.
Navion, secrétaire de l’Association.
—

:=-—"

APPEL AUX JEUNES |
FILLES DE N-DAME|
=.

On fait un pressans appel à la
charité de toutes les jeunes filles
pour venir en aide aux familles pau-
vres de la paroisse Notre-Dame. Les
oeuvres déjà établies ne suffiront
pas, cette hiver, à donner tout le
nécessaire, et afin de seconder leurs
cfforts, nous invitons toutes les jeu-
nes filles charitables, sans exception,
à sacrifier, chaque semaine, une de
leurs soirées à la confection de vê-
tements.
Une première réunion aura lieu,

jeudi soir prochain, à 7 heures, au
sous-sol de Ja Basilique dans le but
de discuter la chose et toutes sont
cordialement invitées à y assister.
Qu’on se le dise et qu’on se fasse
un devoir de prêter son concours,
rs

Calendrier de la

BonneSte-Anne

La Calendrier de ls Bonne Sainte-
Anne, vient de paraître pour 1932.
Il est très beau. L'image représen-
te l'ancienne Basilique et les envi-
rons. La richesse des couleurs est
un charme.

Il est très intéressant et très
usile. Les notes à chaque mois sont
Un appel continuel à la dévotion
envers la Grande Thaumaturge.

11 devrait orner tous les foyers,
Prix. $0.40 l'unité: $4.00 la dou- 

 

sacré,
zaine, $30.00 le cent.
»" {

 

LE DROIT OTTAWA MARDI NOVEMBRE 1931
 —

 

dian Club d'Ottawa.
l'Ontario.

Guelph, Sarnia, Toronto,

mes.  

TOURNÉE DE CONFÉRENCES
DE M. SÉRAPHIN MARION

M. Séraphin Marion, président de la Société des Conféren-
ces de l’Université d'Ottawa, partira demain pour faire une
troisième tournée de conférences sous les auspices du Cana-

11 se dirigera cette année vers l’ouest de

 

M. Marion adressera la parole aux endroits
Brockville,

Windsor et quelques autres villes. Il donnera les conférences
cn anglais à des clubs d'anglo-saxons sur le sujet suivant: ‘Le
véritable visage de lu province de Québec”.

C'est la troisième année consécutive que M. Marion en-
treprend une tournée de ce genre à la demande du Canadian
Club. Il y à deux ans, il donna une série de conférences dans
l’Ouest canadien, et l'an dernier, dans les Provinces Mariti-

La tournée de M. Marion dans l’ouest de l'Ontario se
prolongera pendant deux semaines environ.

=

 

suivants:
Stratford, Peterboro,

    

manche prochain,
 

Les préparatifs sont pour ainsi

dire terminés pour la grande con-

vention nationale des électeurs de

langue française d'Ottawa. Notre

électorat a été invité par l’Associa-
tion Saint-Jean-Baptiste à se ren-
dre au théâtre Français, rue Dal-
housie, pour se choisir un candidat
officiel au Bureau municipal des
Commissaires, dimanche prochain à
2 h. 30
Privé depuis un an, par des lut-

tes intestines d’alors, d’un repré-
sentant à la Chambre Haute de
l'hôtel de ville, les votants de lan-
gue française veulent, cette année,
offrir un front uni afin que le lun-  di, 7 décembre prochain, un Cana-

Convention des nôtres
dimanche, au Français
pour élire un aspirant
L'Association St-Jean-Baptiste d’Ottawa termineles

préparatifs pour l’événement historique de di-

dien-français puisse les représenter
au Bureau des Commissaires.

Cet après-midi, à cing heures,
l'exécutif de l’Association et les dis-
tingués compatriotes, qu’il s’est ad-
joint pour la convention, siégeront
pour déterminer les règlements qui
régiront la convention de dimanche
après-midi.
L'ancien commissaire François-

Fidèle Lafortune, qui remplit en ce
moment une importante position
gouvernementale, serait présenté
“pro-forma” aux assises nationales
de dimanche prochain. Les échevins
Fulgence Charpentier, Aristide Bé-
langer et Wilfrid St-Aubin seront
probablement les aspirants mis en
nomination.
  

 

 
 

 

M. V. SPARLING,ci-devant gérant
du magasin Schulte-United, à
Ottawa, aura la direction du ma-
gasin Zellers Limited, qui rem-
place la compagnie Schulte-
United sur la rue Sparks.

22rs

Le magasin Zellers

Ltd remplacera

le Schulte - United

M. SPARLING RESTE GERANT
DU MAGASIN AVEC UNE NOD-
VELLE COMPAGNIE CANA-
DIENNE.

M. V. Sparling, ci-devant gérant
du magasin Schulte-United, sera le
gérant du magasin Zellers Limited
dans cette ville. Le magasin Zellers
ouvrira ses portes ici jeudi.
M. Sparling s’est déclaré heureux

de voir une organisation toute ca-
nadienne prendre charge du maga-
sin Schulte-United, Limited. “Les
nouveaux  propriétaires, dit M.
Sparling, ont une grande confian-
ce dans le Canada, en venant à
cette époque de l'année réorgani-
ser le magasin connu ci-devant
sous le nom de Schulte-United.
Cette démarche a eu un heureux
effet sur tout le personnel du ma-
gasin, qui a une grande confiance
dans l'avenir. Les propriétaires de
la nouvelle compagnie oni suffi-
samment foi dans ce commerce
pour y apporter leur expérience,
leur compétence et un capital nou-
veau,
“De plus, le nouveau magasin

s'efforcera de favoriser l'achat et
la vente des produits canadiens, et
à la longue cette attitude est toute
à l'avantage des clients”.
M. Sparling ajoute. que les “Zel-

lers” établissent une chaîne de ma-
gasins par tout le Canada. Néan-
moins, les affaires seront basées
sur le principe qui veut que le suc-
cès local dépende de l'adaptation
aux conditions et aux préférences
locales, et les gérants locaux ont
été autorisés à agir en conséquence.
_—

Walter Lambert

chez les ingénieurs
M. Walter Lambert, MEIC., MI.

N.A., doyen du bureau d’architectes-
conseils de la Marine, Lambert et
German, de Montréal, sera le prin-
cipal orateur au déjeuner hebdo-
madaire de l’Institut des Ingénieurs
Canadiens, le 12 novembre, à 12 h.
45. Il parlera du “Proscotont” tra-
versier à moteur Diesel.
M. J.-W. Hughes, ingénieur-élec-

tricien du Pacifique Canadien, qui
fut le collaborateur de MM, Lam-
bert et German, dans la construc-
tion du “Prescotont” parlera aussi
sur le même sujet,

 

 

 

 

 

PARTIE DE CARTES
Une partie de cartes aura

lieu le mercredi soir, 11 no-
vembre, à la salle paroissiale
Ste-Famille, Ottawa-est, sous
les auspices de l’Association
municipale canadienne-fran-
çaise d'Ottawa-est. De ma-
gnifiques prix attendent les
gagnants. Venez en foule!  
     

GÉRANT CHEZ ZELLERS M. Herbert Sleaco

invité à donner

des explications

AU SUJET DE CE CONTRAT AC-
CORDE PAR LA COMMISSION
DES TERRAINS DE JEU.

Les membres du comité des Ter-
rains de jeu, réunis hier soir, ont
refusé d’autoriser le paiement de
la somme de $86.40 à l’entrepreneur
W.-H. McLaughlin, pour travaux
supplémentaires exécutés aux salles
de toilette du terrain de jeu de la
rue Somerset-est. Ces travaux ont
été faits a la demande de M. Her-
bert Sleaco, de la Commission d'Ur-
banisme, et le comité prétend qu'il
n’avait aucune autorité en la ma-
tiere. Avant de voter le montant,
le comité interrogera M. Sleaco, Il
a été invité à assister à la prochaine
réunion. M. McLaughlin sera aussi
présent pour donner des explica-
tions.

Il y a quelque temps, M. Mec-
Laughlin eut le contrat pour la
construction des salles de toilette.
Des travæux supplémentaires furent
exécutés sur les ordres de M, Slea-
co, qui les avaient i:gés nécessaires.
Il prétend aussi qu’il avait juridic-
tion dans la matière.
Le comité a reçu des soumissions

pour l'installation de souïfieurs à
charbon aux bains Plant et Cham-
pagne. Un sous-comité étudiera la
question. Aucune décision n’a en-
core été prises pour l'installation.
Sur l'avis de Mtre Frank-B. Proc-

tor, avocat de la ville, le comité ne
poursuivra pas les deux femmes qui
ont mordu le surveillant Jack
Teaffe au terrain de jeu de l’avenue
Gladstone. Les frais médicaux sont
de $11 seulement et le comité ten-
tera de se faire rembourser sans
prendre de mesures légales,
ere

La ville songe

à remplacerles

latrines démolies

ELLE PROFITERAIT DE LOF-
FRE DU GOUVERNEMFNT
POUR LANCER UN PROGRAM-
ME DE CONSTRUCTION. — LE
PARC DE LA CONFEDERATION

La corporation songe de nouveau
à construire des vespasiennes pour
remplacer celles de la rue O'’Con-
nor qu’il a fallu démolir lors de ia
construction de l’édifice de la ban-
que de Montréal.
Le projet a toujours agité les, cevr-

cles municipaux, mais voici qu’une
occasion favorable de le mettre à
exécution se présente. Le gouver-
nement ayant annoncé qu’ii dé-
fraierait les 25 pour cent du cout
de toute construction municipale, la
ville croit le moment opportun de
lancer un programme de construc-
tion dont êlle retirera de grands
bénéfices.
Le Bureau étudie la question cet

après-midi. Il recevra en même
temps un rapport de l'ingénieur
Asksvith au sujet des bâtisses qu»
la ville veut construire sur sa pro-
priété du chemin Bayview.

LE PARC
Le comité fédéral que le gouver-

nement a nommé récemment pour
étudier le problème du parc de la
Confédération a tenu cet aprés-
midi sa première réunion dans les
bureaux de sir George Perley. .
Le maire Allen y surveille les in.

térêts de la corporation.
tener

Dr D. CARON
ELU MAIRE DE
MANCHESTER

MANCHESTER, New-Hampshire,
10—M. le Dr Damase Caron, can-
didat démocrate, a été élu maire de
la ville de Manchester contre M.
Arthur-E, Mores qui sollicitait un
quatrième mandat. Les démocra-
tes ont remporté la victoire sur tou-
te la ligne et le nouveau maire aura
Tappui de huit échevins de son
parti, La majorité de M. le Dr
Caron est da 1.716 voix,

  

 

DANS ST-GEORGE
 

 

 

Le colonel R. GIRARD serait can-

didat à l’échevinage dans le quar-

tier. St-Georges, aux procnaines

élections municipales.

Le col. Girard

à l’échevinage

dans St-Georges
Nous apprenons de source certai-

ne que le lieutenant-colonel Ro-

dolphe Girard sera candidat au

poste d’échevin du quartier St-

Georges aux prochaines élections

municipales. ;

M. Girard est un citoyen bien

connu et très estimé de la Capita-

le, et en particulier du quartier

Saint-Georges où il a élu domicile

depuis 26 ans. ; .

Après avoir fait du journalisme à

Montréal et à Ottawa, il est entré

dans le Service Civil, Depuis 23 ans,

il est traducteur parlementaire aux

Débats de la Chambre des Commu-

nes.
Le Lieutenant-colonel Girard est

le fondateur de l'Alliance Françai-

se; il a été, pendant cina ans, prè-

sident de l’Institut Canadien-Fran-

çais et, pendant quelque temps.

membre de l’exécutif du “Canadian

Club”. Il est aussi un ancien com-

mandant du Régiment de Hull.

Vétéran de la grande guerre, le

nouveau candidat est décoré de ia

Croix de guerre et le gouvernement

français l’a décoré de la Légion

d'honneur et du titre d’officier de

l'Instruction publique.

Ecrivain distingué, M. Girard est

l'auteur de plusieurs ouvrages qui

ont eu leur célébrité.

M. Girard pose sa candidature à

la demande d'un grand nombre de

citoyens influents du quartier S*-

Georges.

Quarante-Heures

a L’Université

ELLES S’OUVRIRONT. DEMAIN,
DANS LA MAGNIFIQUE CHAPEL-
LE POUR SE TERMINER VEN-
DREDI MATIN.

Les Quarante-Heures s’ouvriront
demain matin à 8 h. 45 à l’Univer-
sité d'Ottawa et seront ouvertes au
public.
La messe d'ouverture, dans la

chapelle neuve de l’Université, sera
suivie d’une procession. Le Saini-
Sacrement sera exposé toute la
journée. Jeudi matin, la messe de
la seconde journée sera célébrée à
sept heures.
Vendredi matin. à 8 h. 45, il y

aura messe de clôture avec proces-
sion. Le Saint-Sacrement sera
exposé toute la journée et une nuit.

———————

Conférence de M.

Charles-A. Latour

L'INPECTEUR DE LA COMMIS-
SION DES ECOLES SEPAREES
D'OTTAWA PARLE DE NOTRE
SYSTEME EDUCATIONNEL,
HIER, AU CONSEIL CHAM-
PLAIN.

Les membres du Conseil Cham-
plain, Chevaliers de Colomb, et
leurs invités avaient le plaisir d’en-
tendre une intéressante conférence
sur le système éducationnel de la
province d’Ontario, hier soir, par
l'inspecteur Charles-Auguste Latour
de la Commission des Ecoles Sépa-
rées d'Ottawa.

L'intendant Léonard-E, Beaulne
a présenté le conférencier. M. Régis
Roy a remercié M. Latour.
Pour agrémenter cette nouvelle

soirée de la série de conférences des
Chevaliers, M, Paul Boucher, basse,
a rendu quelques soli. Il était ac-
compagné par M. Robert Barsalou.
M. Emond, charcutier bien connu

de la rue Rideau, fit les honneurs
du plantureux goûter.

Funérailles de

Joseph Dicaire
 

Les funérailles de M. Joseph Di-
caire, aécédé dimanche dernier, ont
ou lieu ce matin à l’église St-Char-
les.
M. l'abbé F. X. Barrette, curé, of-

ficiait au service.
La chorale paroissiale fit les frais

du chant.
Les principaux deuillants étaient

les fils du défunt, Henri, Rivard et
Donat; son gendre, M. Henri God-
maire, son beau-frère M. Ernest
Lacroix et ses neveux MM. Joseph
Lavigueur, Adrien Lacroix et Léo-
pold Lacroix.
Nous avons remarqué dans le

nombreux cortège MM. H. Diguer,
Roland Hudon, W. Bériault, Paul
Paquette, Roméo Vaive, L. Beau-
bien, L. Paquette, P. Vaive, M. Mey-
en, Emile Marion, Hector Larocque,
Napoléon  Clavelle, Napoléon
Groulx, Alphonse Larocque, J. B.
Huard et Octave Martin.
Le Droit réitère à Ia famille en

deuil l'expression de sa sincère
sympathie,

 

 

 

CE BANQUET AUX
HUITRES SAMEDI

Le 69e banquet aux huitres
annuel de l’Institut Canadien-
français d'Ottawa aura lieu
le samedi, 14 novembre. à 8
heures et 30 du soir. à la
Bourse du Travail, Hull. Tous
les membrés ainsi que leurs
amis y sont invités.

a

 

 

Ecole Supérieure

L'Ecole Supérieure de l’U-
niversité a l'honneur de vc -s
inviter à son cours de Soclo-
logie qui sera donné dans .a
Salle Académique, à 8 heu-
res et quart du soir, le mer-
credi 11 novembre.
Monsieur Paul Fontaine

traitera le sujet suivant: “L>s
lois économiques du salaire”.

 

 

 

 

 

 

THEATRE

LOUISON     
Représentation bien réussie à l’Aca-

démie de La Salle.
 

Devant une salle comble et un
auditoire d’élite, les Anciens du Col-
lège Notre-Dame ont répété, diman-
che soir. la désopilante pièce déjà
si goûtée lors des dernières repré-
sentations. .

On y remarquait plusieurs curés
dont quelques-uns de la campagne
d'Ontario, de nombreux religieux des
différentes communautés, des re-
présentants distingués de la classe
intellectuelle et dirigeante de la
ville d’Ottawa.

Les applaudissements nourris et
chaleureux ont évidemment mis les
acteurs en veine.

Cette famille Louison, un eu
simplette, n’est pas, on le sent, pré-
sentée comme le type de nos bons
Canadiens de jadis et d’aujourd'hui.
Ce n’était d’ailleurs pas le but de
l'auteur, et l’excellent public qui ap-
plaudissait l’a bien compris.

S'il fallait supprimer dans toute
comédie le côté ridicule, il nous fau-
drait alors mettre au rancart tous
ces chefs-d’oœuvre de Molièr: et des
autres de crainte que certaines bon-
nes âmes en viennent à croire que
tout le monde est comme ca.

Monsieur Kearney en composant
la piéce et les acteurs en la ren-
dant si bien ont cependant réussi,
malgré le côté comique du mélo-
drame, à donner de très utiles le-
cons.
Le gros Louison, sous son écorce

rustique, est un beau type de l'hom-
me hospitalier, soumis à la Providen-
ce, généreux même pour ses enne-
mis. A Saint-X. on ne veut pas
laisser un mendiant sans lui donner
sa part au repas de famille, Et
Lagrite, malgré son caractère quel-
que peu grincheux, devient douce
et accueillante pour le malheureux.
A Montréal, la famille Louison est

plutôt gaie et cela se conçoit. Mê-
me de nos jours, il y en a qui
montreraient autant d’enthousiasme
délirant s’il leur tombait sur la tête
un héritage de soixante-quinze mille
piastres.

Il est à remarquer que l’auteur a
été chercher ses personnages fourbes
à la ville. Roumanier et Pedro
cherchent à duper ces pauvres cul-
tivateurs mais leur jeu tourne con-
tre eux. P'tit Louis, déjoue leurs
intrigues et grâce à sa clairvoyance
les coupables sont découverts.
Nous, citadins, n’en voulons pas,

certes, à M. Kearney, d’avoir pris
chez nous ses vilains rôles car nous.
savons que nos bons habitants n'i-
ront pas généraliser, pas plus a:
nous d’ailleurs.
Mais nous tenons à remercier et

à féliciter l’auteur et les interprè-
tes des bons moments de franc rire
qu’ils nous ont procurés.

(Communiqué.)

SA MAJESTÉ

GEORGE V...
(suite de la lére page)
 

en 1930. L’invitation a été bien
accueillie de nmies ministres et sera
étudiée de la façon la plus sympa-
thique et avec le désir d’en venir
à des ententes avantareuses mutu-
elles avec les gouvernements de mes
dominions. .
Aux élections générales, la nation

a approuvé les mesures d’économie
en vue de balancer le budget natio-
nal, ce qui constitue la première me-
sure essentielle vers la solution des
problèmes financiers et économi-
ques que le pays doit résoudre.
La nation a été aussi invitée par

mes ministres à leur conférer le
pouvoir de poursuivre une politique
de nature à rétablir la confiance en
notre stabilité financière et de for-
muler des projets afin d'assurer une
balance favorable du commerce. Ils
comptent aussi user de leur discré-
tion dans l'étude de propositions de
nature a étre de quelque secours en
la matière. Mes ministres ont re-
cu un mandat non équivoque en ce
sens. D'importants problèmes dont
il a déjà été question sont à l'étude
de la part de mon gouvernement.
Des décisions seront prises et ap-
pliquées le plus tôt possible et une
législation sera soumise au parle-
ment. Je prie le Dieu Tout-Puis-
sant de bénir vos délibérations.
—
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UNE OMISSION J
—_—J
 

Dans l'article qui a paru samedi
sur le “Droit” sous le titre enca-
dré: “L’injonction MacKell,” en pre-
mière page, deux lignes ont été omi-
ses au cinquième paragraphe. Cor-
rection faite, il faut lire & ce para-
graphe: “Il convient de rendre ici
hommage à la Corporation épisco-
pale d’Ottawa, aux RR. PP. Domi-
nicains, aux RR. PP. .Oblats, aux
RR. PP. Servites de Marie, aux
RR. PP. Rédemptoristes et aux RR.
PP. Cappeins qui ont bien voulu.”

ESSENCE IMPORTEE

Le nouveau tableau des droits
d'importation imposés à l'essence
raffinée, importée des Etats-Unis,
a été publié par le ministre.du Re-
venu National, l’hon. E.-B. Rycke-
man. Le nouveau tarif est en vi-
gueur depuis samedi.
L'essence importée de la Pennsyl-

vanie, de New-York et de toute la
côte de l’Atlantique est frappée d’un
droit de 7.72 cents; Tolédo, Détroit,
Cleveland et la région, 8.333 cents.
Chicago et la région, 7.233 cents:
Minneapolis et la réglon, 7.583 cents,
Wood River, St-Louis et la région,
6.833 cents; la région centrale, qui
comprend les Etats de 1'Oklahoma,
Kansas et une partie du Missouri
et de l’Arkansas et le nord du
Texas, 5.083 cents; le sud du Texas
et la Louisiane, 6.633 cents; Mon-
tana et la région, 8.083 cents.
Ces droits sont imposés d’après

les prix du pétrole brut, dans les    Et
ep

STMAYPOATrem  

Ouverture

Chapeaux
d'Hiver

Le Turban, le Béret floren-
tin, le Gigolo, toutes les nou-
velles conceptions se trouve-
ront dans l'Ouverture des
Chapeaux d'Hiver de Mur-

phy-Gamble, mercredi.

En vedette parmi les ravis-

santes nouvelles créations de

la mode se présentent les cha-

peaux à calotte drapée, les

nouveaux bérets, les fascinants
nouveaux turbans, etc. De ri-
che velours, satin, tissus mé-
talliques et peluche de chape-
liers.

Vous êtes cordialement invi-
tées à venir voir ces nou-

veaux chapeaux.

MURPHY-

GAMBLE
Limited

 

    
 

Mme Bélanger

au N.-Brunswick
 

“Votre voyage au Nouveau-B:run-<
wick, madame la présidente ne mane
quera pas d’aider à un rapproche= -
ment et à un accroissement du sens
de solidarité entre notre populat' :
de langue française et les groupes
vanadiens-français du reste du pays:
rapprochement et solidarité qui ne'
peuvent que signifier plus de force
et d’influence dans les domaines
national et religieux. En affillant’
nos couvents des provinces mariti-
mes, les Associations Fédérées font.
oeuvre patriotique et éminemment
catholique. Je bénis votre Mission’
et j'aimerais voir toute nos mai: ‘y
d'enseignement supérieur entrer
dans le mouvement et participer à
à vos oeuvres d’apostolat.” Ainsi
s'exprimait en substance monsei-
gheur E.-P. Chiasson, évéque de
Chatham, lors de la visite que lui
faisait madame Aurélien Bélanger,
présidente générale des Associa-
tions Fédérées des Anciennes des
Ccuvents Catholiques au cours d'une
tournée d’organisation dans les cou-
vents du Nouveau-Brunswick. ;
Malgré le temps restreint dent ele

le pouvait disposer, madame Bélane
ger visita maints couvents de lone
gue francaise: dans le Nouveau
Brunswick, les couvents des RR,
Soeurs de Notre-Dame-du-Sacrée
Coeur 4a St-Joseph-de-Memrame
couk, a Rouctouche et à Moncton, le
couvent des RR. Filles de la Sagesse
à Edmundston: dans la province Je
Québce, les monastères des RR,
Soeurs Ursuiines de Rimouski et a
Québec, le couvent des RR. Soeurs
de la Charité à Rimouski et le coue

+
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vent des RR, Soeurs du Bon-Pasteur -
à Rivière-du-Loup.
Cette propagande prit la forme de

visites à Leurs Excellences les Evé-
ques de Saint-Jean, Chatham et
Pimouski; aux membres du clergé
et aux dirigeants de l’opinion et de .
la naticnalité, ainsi que de confée
rences aux membres des communau-
tés religieuses, à des réunions d'an- -
ciennes élèves, aux pensionnaires
des couvents et à des assemblées
publiques.
Comme résultat, madame Bélane

ger, a son retour 4 Montréal, same
di dernier, pouvait présenter au bue
reau de direction des A, F. A. C. C.
un rapport des plus encourageants
contenant l'assurance de la forma-
tion prochaine de plusieurs nou-
velles amicales et de leur affiliation
aux Associations Fédérées.

L'adhésion des monastères des
Ursulines et des couvents des Soeurs
du Sacré-Coeurs ajoute deux autres
communautés aux dix-sept commu-
nautés enseignantes dont les ans
clennes faisaient jusqu'ici partie de
la fédération. L'admission des cou-
vents nouveaux dont le ralliement
est assuré à la suite de la visite de
madame la présidente augmentera
sensiblement le nombre des couvents
fédérés, qui est aujourd’hui de 115,
L'organisation des provinces mae

ritimes assurent leur caractére nae
tional aux Associations Fédérées, qui
comprennent maintenant les dise
triets de l'Est, de Québec, de Monte
réal,-d’Ottawa et de l'Ouest.

————

Pour vitesse.
Bruce R. Davis, 37 rue Arthur, a

payé 10 dollars d'amende avec dé-
pens pour excès de vitesse en autos
mobile dans les rues de la ville,
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